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Echange Intersel synthèse 


Rencontre annuelle 2009 à Carpentras - Atelier moyens d’échange

 animé par Elisabeth C (SEL Bellocois – 19)

Thème : 
Moyens d’échange, comment faciliter l’interSEL ?

Quel fonctionnement proposer aux SEL pour simplifier les échanges ?
Présentation d’Elisabeth

Rappel sur ce qu’est l’atelier Moyens d’échanges

L’atelier Moyens d’échange est un atelier en cours de validation par SEL’idaire, dont l’objet est de faire connaître et de discuter des différents moyens d’échange non marchands autre que le SEL existants dans le monde, de parler de mixité euros/unités SEL, de faire la synthèse des moyens d’échanges InterSEL (voir la dernière synthèse) http://selidaire.org/spip/article.php3?id_article=1452)

Quelques infos :
Il y a eu un débat très intéressant sur la crise qui a eu lieu sur la liste selidaire-debat (voir la synthèse : http://selidaire.org/spip/article.php3?id_article=1533)

Il y a ce qui se passe en ce moment en Argentine avec la renaissance du trueque (voir l’article : http://www.selidaire.org/spip/article.php3?id_article=1639)

Il y a eu la rencontre de La Route des SEL avec les SEL belges et surtout la conférence de Bernard Lietaer (télécharger le dossier : http://www.selidaire.org/spip/article.php3?id_article=1630)

Et puis, avec la mort de Daniel Fargeas, un point sur le JEU (Jardin d’Echange UniverSEL) aujourd’hui a été fait (voir l’article : http://www.selidaire.org/spip/article.php3?id_article=1641)

En Argentine, le renouveau des trueques, fort de l’expérience passé, propose :

- des projets de cartes à puce non falsifiables (même projet dans les Flandres belges) ;

- de garder une taille humaine aux groupes, afin d’éviter les arnaques de ceux qui comptent sur l'anonymat (c’est aussi une des limites du JEU, à mon avis, cet anonymat)
Le choix de La Route des SEL a été, dès l’origine, de ne pas accepter les partenaires du JEU qui ne sont pas selistes, ceci pour une raison de sécurité car les adhérents de La Route des SEL ouvrent leur porte. Le lien avec les SEL, structures locales et de base dans lesquelles les selistes sont connus et obligatoirement adhérents permet de garantir une certaine sécurité dans l’échange. Les SEL « locaux » garantissent à La Route des SEL l’esprit du SEL et la philosophie de convivialité dans l’échange ;

- la possibilité d’échanger en créditos, mais également en pesos ou en troc direct, ceci en totalité ou en partie 

(c’est ce qu’on retrouve parfois, une fois le « tabou euros » évacué, dans les SEL vivriers par exemple – à Terre d’ADELES – 33 - avec les jardiniers selidaires) ;

- établissement de prix de base, pour éviter les abus, dans un sens comme dans l’autre d’ailleurs (exemple : un paquet de sucre coûte 40 créditos – cela se fait dans certains SEL – on a fait des propositions dans ce sens pour le vivrier, au SEL Gabare – 33 entre autres) ;

- échange de biens contre services (c’est déjà le cas de nos SEL français) ;

D’autre part :

- la plupart des SEL sont passés progressivement de la feuille de richesse au carnet d’échanges. Ce carnet, inspiré de celui du JEU = simplicité ;

- d’autres SEL utilisent des logiciels (voir le compte-rendu de l’atelier de Tim, avec la démonstration de son logiciel Open Source) ;

- nous avons besoin d’élargir nos possibilités d’échange géographiquement. II est évident que pour cela, le JEU et son carnet de comptabilité individuel et universel facilitent les échanges interSEL en France et à travers le monde et donc l’élargissement des possibilités d’échanges ;

- de même, la monnaie universelle, basée sur le temps, semble aussi de plus en plus acquise dans les SEL : 1mn = 1unité SEL.

A partir de ces points mis en avant, j’aimerais qu’une équipe travaille pour que SEL’idaire fasse une proposition aux SEL qui permettrait de simplifier et de faciliter les échanges interSEL. Il s’agirait d’adopter :

- le même étalon de référence, basé sur le temps (une minute de travail = une unité d'échange). La plupart des SEL l’ont d’ailleurs déjà adopté. (Il ne s’agit bien sûr pas de supprimer le nom que chaque SEL donne à sa monnaie. Ce nom donnant une petite note « d’exotisme » sympathique, confirme la spécificité de chaque SEL et souligne la convivialité. La seule demande est qu’une « pibale » = un « bouchon », et l’échange sera plus simple !

- le même support d’échange
Par exemple, un modèle de carnet de comptabilité individuel universel labellisé SEL’idaire et téléchargeable sur son site. (à chaque SEL de le décorer à sa manière, voire d’en modifier plus ou moins la mise en page). Ce carnet pourrait avoir comme obligation de comporter sur la couverture une case pour : le nom, prénom, adresse, téléphone, n° d’adhérent du possesseur, ainsi qu’une case pour le tampon de son SEL avec le contact de celui-ci et le nom de sa monnaie ; à étudier...

En effet, si le carnet de comptabilité individuel facilite les échanges interSEL,  je pense que le SEL , de par ce petit mot de « Local » qui sous-entend pour moi « géographique », est une forte garantie de sécurité, non pas pour un contrôle des échanges, il ne s’agit pas vraiment de cela, la base des échanges étant de toute façon faite sur la confiance, qui est d’ailleurs le propre de l’esprit du SEL, mais pour le contrôle des personnes, que l’on peut ainsi retrouver en cas de nécessité.

D’autres proposent un support d’échange sur un logiciel (voir le compte-rendu de l’atelier de Tim, avec la démonstration de son logiciel Open Source) ;

Pourquoi pas un mixage des deux ?

Petite note : il est plus facile de commencer directement avec un carnet d’échanges individuel que de passer de la feuille de richesse au carnet… 

La méthode pour passer de l’un à l’autre, utilisée par le SEL Gabare (33), puis le SEL Bellocois (19) pourra être mise à disposition de tous sur le site de SEL’idaire par Roland C.

Autres idées proposées pour le support :

- Que ce support rappelle les services de SEL’idaire, les ateliers, les listes de discussion. Il servirait aussi bien sûr pour la Route des Stages.

- Peut-être même qu’il serait envisageable qu’il serve aussi pour La Route des SEL, à approfondir…

Interventions des participants

Présentation de la monnaie SOL (nom issu du mot "solidaire")
Le projet SOL est issu d'une longue réflexion. L’objectif était de créer une monnaie locale, solidaire et complémentaire (à l’euro). Le projet a démarré dans 3 régions (Ile de France, Bretagne, Nord Pas-de-Calais) et essaime maintenant dans d'autres régions comme Rhône-Alpes et Alsace ainsi qu'à l'étranger.

Trois SOL différents ont été créés, pour des raisons législatives liées à la création de monnaie : SOL coopération, SOL engagement, SOL affecté. La carte SOL est une carte à puce. On peut y stocker les trois sortes de SOL :

Le Sol coopération ressemble à ce qui se fait avec les cartes des magasins : on donne des SOL sous certaines conditions et on peut payer une partie en euros et une partie en SOL dans des boutiques qui font partie du réseau. 

Le Sol engagement correspond à de l'échange de temps dans des associations.

Le Sol affecté permet à des collectivités locales de donner des SOL à certaines personnes dans un but précis (accès à des activités municipales par exemple). 

Pour en savoir plus, voir le compte-rendu de l’atelier sur le sujet à la rencontre annuelle 2008, sur le site de Sel’idaire : http://www.selidaire.org/spip/article.php3?id_article=1547 et sur le site : www.sol-reseau.org
Quelques monnaies locales, complémentaires sont citées : le "Chiemgauër" en Autriche et "Ithaca" aux Etats-Unis. Ces monnaies sont dites "fondantes", c'est-à-dire qu'elles perdent de leur valeur dans le temps ; cela pour éviter la thésaurisation.

Plusieurs participants explique le fonctionnement de leur SEL

- Le SEL de Saint-Etienne utilise un logiciel établi par le SEL de Colmar. Le résultat est plutôt satisfaisant : son utilisation est simple et cela évite aux adhérents d'être "assistés" puisque c'est chacun qui s'occupe de gérer ses offres et ses demandes. On constate que les offres sont facilitées. Un parrainage est possible pour les selistes n’ayant pas Internet. L’inconvénient est le coût élevé (environ 90 € /an) et la maintenance lourde pour le webmaster. (voir le site de démonstration – uniquement avec Mozilla Firefox : http://sitedemo.sel7collines.fr/ie.html)
- Le SEL de Paris quant à lui remplit un bon en 4 parties !
La Notion de valeur de l’échange est évoquée

- Le système du puits sans fond chez les uns et pas chez les autres risque de déséquilibrer un des deux SEL ou même les deux ! (le puits sans fond permet de rétribuer des tâches sans ponctionner les comptes des adhérents).

- La différence entre les SEL qui valorisent les productions et les services par rapport au « vide grenier » et ceux qui ne le font pas.

- Le SEL de Poitiers fonctionne sans comptabiliser d’unités, mais les nombres d’échanges.

- Quelques rares SEL ne comptabilisent rien du tout ! (système de don de biens et de services). Et, parallèlement aux SEL qui deviennent des groupes de copains avec ce système et dans lesquels il n’y a plus de nouveaux arrivants, il y a aussi des SEL de « jeunes », qui y vont justement parce qu’ils échappent du coup à la copie du système monétaire, si souvent reproché aux SEL ! Pour plusieurs d’entre nous, ce système n’est plus un SEL mais un système de don. L’absence de formalisation des échanges semble assez incompréhensible à la plupart des participants au débat (peur du risque de déviances liées au don : charité chrétienne, être redevable, problème des « pathologies » - ceux qui donnent trop, ceux qui donnent pas assez). Voir la conférence de Patrick Viveret pour approfondir et mieux comprendre ce sujet : différence entre «la gratuité émancipatrice et la gratuité domination/dépendance ».
- Certains SEL mélangent comptabilité des échanges et plaisir du don et de la gratuité (Le SEL de Saint-Marcellin avec des cours d’anglais)

 - il y a même une proposition d’échange en effectuant un trombinoscope des objets et services échangés sur le site du SEL en les photographiant !

- si quelqu’un ne veut pas de grains pour un échange, ils peuvent être donnés à la collectivité si cela met mal à l’aise le donneur.

Discussion sur les BLE (Bourses Locales d’Echange) ouvertes à tous publics.

A Saint-Denis, Houille (pendant le Forum Social) et à Pessac (pendant les rencontres de l’économie solidaire), attribution de billets pour la journée aux personnes non selistes venant avec quelque chose à échanger. A la fin de la journée, ces personnes rendent les billets restants, peuvent adhérer au SEL ou bien reçoivent un carnet du JEU avec le solde de leurs échanges de la journée en plus ou en moins.

La mixité euros/unités SEL : jusqu’où aller ? 

Au SEL de Châteaux-Arnoux (04) se pose la question de mixité euros/grains de SEL, avec des personnes en grosses difficultés financières qui rendent de « vrais » services et des personnes mieux « nanties ».

Pour certains, il n’est même pas question de dédommagement de frais de déplacement en euros pour rendre un service : si on ne veut pas y aller, on n’y va pas ! L’euro tue le SEL !
Pour d’autres, quelqu’un qui fait un repas par exemple, il est normal de lui rembourser ses frais réels en euros ; pouvoir bénéficier d’une séance d’ostéopathie moitié en euros, moitié en grains de SEL est parfois bien apprécié quand on n’a pas la possibilité de payer tout en euros… 

Pour certains encore de gré à gré une mixité peut être envisageable, par contre rien ne doit apparaître dans la charte du SEL dans ce sens.

Pour d’autres, plutôt contre, ou alors très encadré…

Dominique D. (SEL de Montreuil), propose d’expérimenter les monnaies globales.

Synthèse et pistes de travail qui se dégagent de ce débat :
Il semble nécessaire d’avancer sur plusieurs points avant de proposer des solutions aux SEL pour faciliter les échanges interSEL :

1 - Choix du même étalon de référence, basé sur le temps 

Cela semble quelque chose d’acquis pour la plupart des SEL. (bien sûr, une conversion est toujours possible, mais pas facile pour tout le monde)

2 – Choix d’un même support d’échange pour tous les SEL

Il apparaît nécessaire de répertorier, puis d’analyser les systèmes de gestion existants dans les SEL avant de faire, éventuellement, la proposition commune la plus pertinente.

Proposition de Liliane B. de Montpellier :
Faire un audit auprès des SEL afin de réaliser des fiches techniques sur chaque système trouvé. Les mettre ensuite sur le site de SEL’idaire dans les outils de création de SEL 

Liliane, aidée de Véronique C. (SEL de Paris), est prête à se lancer. Elles souhaiteraient toutes les deux s’associer à une personne ayant déjà une bonne connaissance des différents modes de gestion des SEL. Elle assureraient de leur côté plutôt la partie analyse, étant très « branchées » outil informatique en ce qui les concerne.

3 - Réfléchir encore à la valeur de l’échange

- analyser les expériences de puits sans fond ;

- les expériences d’impôts SEL ;

- les expériences de SEL plus vivriers ; 

- réfléchir aux notions gratuité (voir les systèmes « Peuplade » et « On va sortir » sur Internet).

4 - Réfléchir aux valeurs dans les SEL

- Travailler sur les valeurs communes au sein des SEL : réf. à la charte ou…plus !

Comme mot de la fin une petite phrase de Liliane B : 

« Privilégier les échanges en sollicitant le désir et le plaisir ».

Compte rendu réalisé par Françoise S (SEL de Blois – 41) et Elisabeth C (SEL Bellocois – 19)
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